Des paysans victimes des trusts
Depuis lundi 22 août, les producteurs de lait bloquent le siège de Lactalis à Laval. Ils protestent contre la baisse continue du prix d’achat de leur lait que leur impose ce trust, numéro 1 mondial du secteur : 25,6 centimes le litre aujourd’hui, soit une baisse de près de 30 % en un an, en violation de tous les accords signés par ce groupe. Les grandes coopératives du secteur font de même. 
Les consommateurs, eux, n’ont vu pendant ce temps aucune baisse de prix, ni sur le lait ni sur les produits laitiers.
Tous ces géants de l’agro-alimentaire prennent à la gorge la masse des petits producteurs, comme ils mènent la guerre à leurs salariés et à tous les consommateurs. 

Chômage en baisse, chômeurs en plus

Miracle, une statistique de l’Insee vient d’annoncer une prétendue baisse du chômage au deuxième trimestre, qui passerait sous la barre des 10 % de la population active… à 9,9 %. Mais le nombre de chômeurs découragés n’ayant pas « assuré de recherche active d’emploi», et donc radiés à ce titre, a augmenté de 29 000. Quant à ceux ayant dû, contre leur gré, se contenter d’un travail à temps et salaire partiel, il a, lui, augmenté de… 90 000 durant la même période.

Soit 120 000 chômeurs de plus pendant cette « embellie ». 
Des tours de passe-passe avec les chiffres, voilà à quoi se résume l’action du gouvernement.

Remise à neuf d’anciens ministres

Trois « nouveaux » candidats à la présidentielle : Hamon, Duflot et Montebourg. Tous anciens ministres de Hollande, ayant assumé sans état d’âme les mauvais coups portés contre le monde du travail à l’époque où ils exerçaient des responsabilités. 

C’est ce qu’ils appellent la « cuvée du redressement ».
Des milliards pour les actionnaires

Hollande a annoncé préparer une «amélioration » de sa politique : il va augmenter le taux du CICE. Avec 6 % de la masse salariale, cela offrait déjà plus de 40 milliards d’euros aux actionnaires, sans le moindre effet sur l’emploi. Ce taux passera à 7%, avec 4 milliards de plus en dividendes pour les patrons. 

Déficit alourdi, nouveaux sacrifices pour la grande masse, champagne pour nos exploiteurs.

Au service de l’État et du patronat

Jérôme Monod qui vient de mourir a reçu l’hommage des politiciens de droite et de gauche et ceux du patronat. Avant de finir comme conseiller de Chirac, il a été haut 
fonctionnaire, sous-ministre, puis nommé à la tête de la Lyonnaise des eaux afin de réaliser la fusion avec le groupe financier Suez.

Ce groupe financier et industriel qui, non content de racketter des millions de consommateurs en France, a sévi aux quatre coins du monde, provoquant des révoltes de populations et… engrangeant milliards sur milliards. Servir l’État et les trusts, c’est le même métier.

On n’en veut toujours pas
Le gouvernement pensait en avoir fini avec les protestations provoquées par sa loi Travail quand celle-ci a été imposée par le recours au 49-3. Mais bien des travailleurs restent encore mobilisés !

Il y a un appel à manifester le 15 septembre. Il est important que le maximum de travailleurs répondent à cet appel. 
Ce n’est pas parce que cette loi anti-ouvrière a été adoptée qu’elle ne peut pas être abrogée par la rue, comme cela s’est fait dans le passé.

Laissez venir à nous les électeurs
Ces derniers temps, on s’est beaucoup agenouillé dans des églises, chez les futurs candidats à l’élection présidentielle. Sarkozy s’est allé à l’église, là où il passait ses vacances. Juppé s’est rendu à Lourdes et Fillon à l’abbaye de Solesmes. Quant à Hollande, il a fait plus fort en obtenant une audience du pape. 
Les catholiques représentent une fraction suffisamment importante du corps électoral pour qu’on essaye de leur faire la cour. 
Pour paraphraser le roi Henri IV, la « présidence vaut bien une messe ».

Alternance ou mauvaise rediffusion
C’est la fin d’un insoutenable suspense : Sarkozy va annoncer sa candidature à la présidence. 

Celui qui a sévi de 2007 à 2012 en provoquant son rejet à la fin de son quinquennat, propose de remettre ça… en pire. 

Les élections se suivent, mais les candidats ne changent pas. Ni la politique qu’ils proposent.

Visage du « monde libre »
15 détenus de la prison américaine de Guantanamo ont été libérés. Barack Obama s’était engagé à fermer cette prison où il reste encore 61 détenus. Ces prisonniers, présumés terroristes, croupissent depuis des années, sans jugement, dans une prison située sur l’île de Cuba. 

C’est ce qu’ils appellent une démocratie.
